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L’École nationale des chartes - 
PSL compte parmi les grands 
établissements d’enseignement 
supérieur.  À la pointe de la 
recherche historique dès sa 
fondation en 1821, elle n’a cessé 
d’accompagner la progression 
des méthodes historiques et la 
modernisation des métiers de la 
conservation, jusqu’à l’introduction 
des humanités numériques parmi 
les disciplines enseignées.

Cours 
d’humanités 
numériques 
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Aperçu historique
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Envisagée par Napoléon Ier, la création de l’École des chartes correspond 
à la redécouverte de la civilisation médiévale par la première vague ro-
mantique. Elle est instituée sous le règne de Louis xviii par ordonnance 
du 22 février 1821, se spécialise peu à peu dans la formation des pro-
fessionnels chargés de gérer les dépôts de documents issus des confis-
cations révolutionnaires et donne un nouvel élan à l’écriture de l’histoire 
nationale, en particulier celle du Moyen Âge.

L’École est profondément réorganisée en 1846, conformément aux évo-
lutions institutionnelles de la conservation du patrimoine et dans l’esprit 
de la nouvelle historiographie qu’inspire François Guizot : le diplôme 
d’archiviste paléographe sanctionne désormais trois ans d’études après 
la soutenance d’une thèse. L’École s’installe alors dans l’hôtel de Clisson, 
à proximité immédiate des Archives du royaume, elles-mêmes conser-
vées à l’hôtel de Soubise. 

En 1847, Jules Quicherat fonde une chaire d’archéologie médiévale, qui 
ajoute à l’étude des sources écrites l’analyse des artefacts et des ves-
tiges. Cet enseignement conduit les chartistes vers de nouveaux métiers 
de la conservation, qui viennent progressivement s’ajouter à ceux des 
archives et des bibliothèques : musées, monuments historiques, inven-
taire général.

C’est en 1897 que l’École est installée rue de la Sorbonne, se rappro-
chant de la faculté des lettres et de l’École pratique des hautes études. 
L’École nationale des chartes se place dès lors à la pointe de la recherche 
historique, dont elle renouvelle la méthodologie pour plus d’un siècle. 
Les archivistes paléographes contribuent à la création des services d’ar-
chives et de bibliothèques, dont le réseau sert de modèle pour les pays 
étrangers. Depuis, l’École n’a jamais cessé d’évoluer, en même temps que 
les méthodes historiques.

Au cours du xxe siècle, des formations complémentaires permettent de 
mieux prendre en compte encore le traitement de l’image, notamment 
en histoire de l’art et dans les médias, l’histoire contemporaine et l’ar-
chéologie, en proposant des stages sur le terrain.

Les années 1990 se signalent par un vif engouement pour le patrimoine. 
L’École développe ses enseignements d’histoire de l’art et d’archéologie 
et intègre à son enseignement les technologies numériques appliquées 
au document, à la recherche historique et au patrimoine. Elle élargit son 
public aux étudiants en master et en doctorat, ainsi qu’aux adultes à la 
recherche d’une formation permanente.

Aujourd’hui, l’École, qui vient de fêter son bicentenaire, possède des 
compétences uniques au monde, et reconnues comme telles par les 
spécialistes des disciplines de l’histoire et du patrimoine.
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Environnement institutionnel
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•	 l’Observatoire de Paris
•	 l’École normale supérieure
•	 Paris-Dauphine
•	 Mines ParisTech 
•	 l’École pratique des hautes études
•	 l’ESPCI
•	 Chimie ParisTech 
•	 le CNSAD

Le Campus Condorcet dote les sciences humaines et sociales 
d’une nouvelle infrastructure de recherche et de formation à 
Aubervilliers, et qui rassemble dix établissements : 

•	 le Centre national de la recherche scientifique
•	 l’École des hautes études en sciences sociales
•	 l’École pratique des hautes études
•	 la Fondation maison des sciences de l’homme
•	 l’Institut national d’études démographiques
•	 l’université Paris I Panthéon-Sorbonne
•	 l’université Paris-III Sorbonne-Nouvelle
•	 l’université Vincennes-Saint-Denis
•	 l’université Paris Nanterre
•	 l’université Paris Nord

Partenaire
de l’Espace 
« Richelieu – 
bibliothèques, 
musée, galeries »

Depuis son installation, en 2014, au 65, rue de Richelieu (l’un 
des quartiers où fut implanté l’établissement à ses débuts), 
l’École nationale des chartes noue une relation privilégiée avec 
la Bibliothèque nationale de France (BnF) et l’Institut national 
d’histoire de l’art (INHA), partenaires de l’espace « Richelieu – 
bibliothèques, musée, galeries ».

Membre composante de

Créée en 2010, l’Université PSL est constituée de 
onze établissements et travaille étroitement avec 
trois organismes de recherche. Elle s’appuie sur les 
forces scientifiques de tous ses établissements pour 
offrir à ses communautés des opportunités inédites 
dans les champs de la formation, de la recherche, de 
la valorisation, des partenariats industriels ou acadé-
miques nationaux et internationaux.

Membre 
fondateur du



Le Comité des travaux historiques 
et scientifiques (CTHS)

Créé en 1834, le CTHS est depuis 2007 un ins-
titut rattaché à l’École nationale des chartes. 
Il est chargé de :
•	 concourir aux recherches et aux publica-
tions portant sur les sciences de l’homme et 
de la société, sur les sciences de la nature et 
de la vie, en particulier en France ;

•	 diffuser et valoriser les connaissances historiques et scientifiques ;
•	 publier des éditions de textes, des répertoires, des bases de données issues de la 

recherche en prosopographie et topographie ;
•	 favoriser le développement des activités des sociétés savantes et coordonner 

leurs recherches régionales ;
•	 développer les échanges entre recherche académique et recherche associative.

Il organise chaque année, dans une ville universitaire francophone, un congrès réu-
nissant plus de 600 participants (pour environ 400 communications).

Pour plus d’informations : www.cths.fr

Instituts rattachés
L’Unité régionale de formation 
à l’information scientifique 
et technique (Urfist de Paris)

Créée en 1982 et rattachée administrativement à 
l’École nationale des chartes, l’Urfist de Paris est 
un service inter-académique destiné à développer 
l’usage de l’information scientifique et technique 
dans l’enseignement supérieur et la recherche. 
Membre d’un réseau de sept unités réparties sur 

l’ensemble du territoire national, elle s’adresse aux chercheurs, enseignants-cher-
cheurs, aux doctorants et aux professionnels de l’information-documentation. Ses 
missions se déploient sur trois axes : conception et réalisation d’actions de formation 
en présentiel et à distance  ; conception et réalisations d’outils pédagogiques ; veille et 
recherche dans les domaines suivants :
•	 recherche et gestion de l’information ;
•	 formation à la maîtrise des outils informatiques utiles à la recherche ;
•	 édition numérique scientifique ;
•	 sources et ressources disciplinaires ;
•	 production et traitement de l’information numérique.

Pour plus d’informations : https://urfist.chartes.psl.eu
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Diplôme d’archiviste 
paléographe
L’École recrute et forme des chercheurs 
expérimentés, notamment des futurs 
conservateurs du patrimoine et des 
bibliothèques en leur dispensant un 
enseignement historiographique de haut 
niveau tourné vers l’analyse de divers types 
de sources (matériaux archéologiques, livres, 
archives et manuscrits, œuvres d’art, supports 
audiovisuels, documents numériques, etc.), 
l’étude de l’évolution du latin médiéval, du néo-
latin, des langues romanes, et de l’histoire du 
droit et des institutions. Après avoir soutenu 
une thèse d'établissement portant sur des 
sources inédites, et accompli divers stages, les 
élèves fonctionnaires-stagiaires obtiennent, à 
l’issue de leur scolarité, le diplôme d’archiviste 
paléographe.

fac-similé 
en cours de 

paléographie
© Myr Muratet (2014)12



Diplôme d’archiviste paléographe

Le concours d’entrée en première an-
née ouvre une vingtaine de postes par 
an. Il est divisé en deux sections A et B. Il 
intervient après le baccalauréat et deux 
ans de classe préparatoire littéraire. La 
répartition des postes entre sections A 
et B fait l’objet d’un arrêté annuel. 
Actuellement, 12 postes sont ouverts 
en section A, 8 en section B.

Section A
La section A s’adresse à des élèves par-
ticulièrement intéressés par l’histoire (5 
des 11 épreuves écrites et orales) et les 
langues anciennes (3 des 11 épreuves). 
Elle implique une pratique aisée du la-
tin. 
Trois classes préparatoires spécifiques 
à l’École nationale des chartes per-
mettent de préparer le concours A  : 
•	 lycée Henri-IV à Paris
•	 lycée Pierre-de-Fermat à Toulouse
•	 lycée Fustel-de-Coulanges à 

Strasbourg

Section B
La section B propose un plus grand 
choix d’options et bénéficie d’une proxi-
mité plus grande avec les concours 
des Écoles normales supérieures : plu-
sieurs épreuves écrites portent sur un 
programme commun, et deux ou trois 
d’entre elles font partie de la banque 
d’épreuves littéraires (Bel) des ENS. 
Neuf lycées préparent en particulier ce 
concours:
•	 Bordeaux (Montaigne)
•	 Dijon (Carnot)
•	 Lille (Faidherbe)
•	 Lyon (Édouard-Herriot)
•	 Nîmes (Alphonse-Daudet)
•	 Paris (Henri-iv)
•	 Rennes (Chateaubriand)
•	 Toulouse (Pierre-de-Fermat)
•	 Strasbourg (Fustel-de-Coulanges)

Concours d’entrée

Équivalence avec 
l’École du Louvre 
et le Celsa
Les candidats au concours d’entrée de 
l’École nationale des chartes (sections 
A et B) peuvent aussi postuler à l'Ecole 
du Louvre et au Celsa, école de jour-
nalisme relevant de Sorbonne Univer-
sité. Les notes obtenues à l’issue des 
épreuves écrites du concours d’entrée 
de l’École sont transmises aux établis-
sements concernés, qui convoquent les 
candidats de leur choix à leurs épreuves 
orales d’admission.

Sélection 
internationale
Des étudiants étrangers peuvent se pré-
senter à la sélection internationale pour 
entrer à l’École en première ou en deu-
xième année. Le recrutement est fait 
par le conseil scientifique, sur dossier, 
puis sur entretien. Les élèves étrangers 
suivent ensuite la scolarité commune et 
soutiennent leur thèse d’archiviste pa-
léographe. Ils ne sont pas rémunérés.
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Diplôme d’archiviste paléographe

Le cursus du diplôme d’archiviste 
paléographe dure huit semestres. Il 
compte environ 400 heures de cours 
en première année, 200 heures pour 
le semestre de cours de deuxième 
année ; 200 heures en troisième année ; 
la quatrième année est consacrée à la 
rédaction de la thèse et à un stage à 
l’étranger.

Enseignements
L’enseignement historique est dispensé 
selon trois axes fondamentaux :
•	 histoire des sources, documents, 

livres et objets : paléographie latine 
et française, diplomatique, codicolo-
gie, archivistique, documents élec-
troniques ; histoire du livre, biblio-
graphie, catalogage, archéologie ; 
histoire de l’art, histoire de la gra-
vure, histoire des médias, histoire 

de la photographie et des sources 
audiovisuelles, iconographie ; hu-
manités numériques ;

•	 histoire du droit, du Moyen Âge à 
nos jours (droit civil, pénal, public et 
droit canonique) ; histoire des ins-
titutions médiévales, modernes et 
contemporaines ;

•	 histoire des textes  (langues : latin 
classique, latin médiéval, français 
médiéval, occitan médiéval ; varia-
tion linguistique : dialectologie gal-
lo-romane, histoire des langues gal-
lo-romanes et du latin ; édition de 
textes).

L’École permet un parcours person-
nalisé, puisque dès la seconde année, 
l’élève choisit une partie de ses cours en 
fonction de son projet scientifique et de 
ses options professionnelles.

Scolarité
Stage
La formation est ponctuée de stages 
variés :
•	 une semaine de découverte avant 

le début des cours : séances géné-
rales de présentation et visites de la 
Bibliothèque nationale de France et 
des Archives nationales ;

•	 une semaine de découverte en 
région : visite par groupes des ins-
titutions de conservation (archives, 
musées, bibliothèques) d’une ville 
en région ;

•	 un chantier de fouilles archéolo-
giques de deux semaines, en juin ;

•	 un stage de trois mois dans une ins-
titution de conservation en France 
(service d’archives, bibliothèque, 
musée, service de l’inventaire, 
conservation générale des monu-
ments historiques) ;

•	 un stage facultatif d’un mois auprès 
d’une institution patrimoniale d’une 
nature différente de celle visitée à 
l’occasion du stage de trois mois ;

•	 un stage de deux mois dans une ins-
titution de conservation étrangère 
(service d’archives, bibliothèque ou 
musée) : Stockholm, Athènes, Mos-
cou, La Nouvelle-Orléans, Londres, 
Vienne, Munich, New York, Bogota…

Thèses
L’obtention du diplôme d’archiviste pa-
léographe exige d’avoir soutenu une 
thèse de l’École des chartes. L’élève choi-
sit librement son sujet. Le recueil des 
Positions de thèses, publié annuelle-
ment, illustre la richesse de la recherche 
à l’École.
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Conservation du 
partimoine
À la sortie de l’École nationale des 
chartes, les élèves peuvent passer les 
concours des écoles d’application.
S’ils optent pour les carrières de la 
conservation, trois voies s’offrent à eux :
•	 le concours de conservateur des 

bibliothèques : les élèves de l’École 
disposent d’une voie d’entrée dite 
« réservée » à l’École nationale su-
périeure des sciences de l’informa-
tion et des bibliothèques (Enssib). 
L’admission se fait au terme de deux 
épreuves orales devant un jury de 
conservateurs et de professionnels 
des bibliothèques. Pour plus de ren-
seignements : www.enssib.fr ;

•	 le concours de conservateur du 
patrimoine, spécialité archives  : 
les élèves de l’École passent l’écrit 
et l’oral du concours pour entrer 
à l’Institut national du patrimoine. 
Chaque année, les élèves emportent 
la plupart des postes offerts dans 
la spécialité archives. Pour plus de 
renseignements : www.inp.fr ;

•	 le concours de conservateur du pa-
trimoine dans les filières « visuelles » 
(musée, monuments historiques 
et inventaire) : les élèves de l’École 
passent l’écrit et l’oral du concours 
pour entrer à l’Institut national du 
patrimoine.

Débouchés

Enseignement
S’ils optent pour les carrières de l’ensei-
gnement, les élèves passent au préa-
lable le concours de l’agrégation en his-
toire, en lettres classiques ou modernes 
ou en grammaire. Ce débouché reste 
néanmoins minoritaire en termes de 
flux (en moyenne deux élèves par an) 
et nécessite de suivre une préparation 
spécifique à l’extérieur de l’établisse-
ment. 

Recherche
De plus en plus d’élèves continuent en 
doctorat à l’université, encouragés par 
l’École. Outre l’accès à des postes d’en-
seignant-chercheur, l’obtention du doc-
torat pour les conservateurs permet de 
poursuivre plus facilement une carrière 
à l’étranger.
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Les masters 
L’École propose trois diplômes de master 
délivrés par l’Université PSL :
•	 « Technologies numériques appliquées à 

l’histoire » ;
•	 « Histoire transnationale » ;
•	 « Humanités numériques ».

Sélectifs et pluridisciplinaires, les masters de 
PSL ciblent les étudiants à haut potentiel, de 
tous horizons, avec pour objectif de les mener à 
l’excellence.

Ces cursus s’inscrivent dans des programmes 
gradués de PSL, inspirés des graduate schools 
des grandes universités internationales.

20

Cours 
d’humanités 
numériques 
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Unique en France, le master « Tech-
nologies numériques appliquées à 
l’histoire » répond à deux objectifs :
•	 proposer une formation méthodo-

logique en ingénierie de la donnée 
et du document afin de mobiliser 
une large palette de technologies 
numériques dans l’élaboration de 
travaux de recherche ;

•	 permettre une insertion profession-
nelle dans le secteur public ou pri-
vé, au service de projets utilisant le 
numérique pour la collecte, le trai-
tement et la diffusion du patrimoine 
écrit et visuel.

Admission
L’admission en master se fait sur en-
tretien. Le M1 est ouvert aux titulaires 
d’une licence et le M2 est accessible aux 
titulaires d’un M1 de l’École nationale 
des chartes ou d’une autre université.
Cette formation peut être suivie au 
titre de la formation initiale ou de  
la formation continue.

Débouchés
Les diplômés de ce master sont recru-
tés comme chefs de projets, ingénieurs, 
webmestres ou e-archivistes par :
•	 institutions patrimoniales, orga-

nismes de l'État (ministères et éta-
blissements publics) et collectivités 
territoriales (Archives nationales, 
services d’archives départemen-
tales, musée de la Résistance na-
tionale, Cité de la Musique, Biblio-
thèque nationale de France, Institut 
national d’histoire de l’art, biblio-
thèques universitaires, etc.) ;

•	 des laboratoires de recherche 
en sciences humaines et sociales 
conduisant  des projets d’humanités 
numériques (Institut de recherche 
et d’histoire des textes, Labex « Les 
passés dans le présent », Institut na-
tional de recherche en informatique 
et en automatique) ;

•	 des entreprises (sociétés de service 
en ingénierie informatique comme 
Numen ou Sicem ; grands groupes 
comme Cartier ou Total).

Master TNAH
En chiffres…

Depuis 2006, 95 % des diplômés ayant 
cherché du travail, dont 15 % d’étran-
gers, sont en situation d’emploi dans 
l’année qui suit l’obtention du master.
Les études peuvent se poursuivre par 
une inscription en doctorat et par l’ob-
tention de la maîtrise des sciences de 
l’information au terme d’une année sup-
plémentaire d’études à l’École de biblio-
théconomie et des sciences de l’infor-
mation de Montréal (Ebsi).

Parcours
En M1 : l’étudiant reçoit un socle d’ensei-
gnements généraux sur les sources his-
toriques et sur les documents patrimo-
niaux, du Moyen Âge à nos jours.
En M2 : le premier semestre est consa-
cré aux fondamentaux des techniques 
numériques (concepts, principes, lan-
gages) et leur application aux sources 
primaires  : cycle de vie du document 
numérique de la numérisation à l'ar-
chivage et à la mise en ligne, édition 

scientifique numérique, modélisation, 
traitement et analyse de données, pro-
grammation web avec Python. 
L’année est ponctuée de nombreux tra-
vaux, ateliers, devoirs individuels ou en 
équipe. Au second semestre, l’étudiant 
fait le choix entre :
•	 le parcours « recherche » : un tra-

vail de recherche combinant étude 
scientifique de documents histo-
riques et l’utilisation de l’informa-
tique pour l’élaboration et la diffu-
sion des résultats ;

•	 le parcours « professionnel » : un 
travail informatique relatif à des 
documents primaires (inventaire ou 
catalogue, exposition virtuelle, site 
Internet) dans le cadre d’un stage 
de 3 à 5 mois au sein d’une institu-
tion culturelle, d’un laboratoire de 
recherche ou d’une entreprise pri-
vée en France ou à l’étranger.
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L’Université PSL (Paris Sciences & Lettres) 
a ouvert à la rentrée 2017 un master 
« Humanités numériques », fruit de 
la collaboration de l’École nationale des 
chartes, de l’École normale supérieure, 
de l’École pratique des hautes études et 
de l’École des hautes études en sciences 
sociales.

Ce master, piloté par l’École nationale 
des chartes, a pour ambition de former 
à l’exploitation et à l’analyse des don-
nées des sciences humaines des étu-
diants titulaires d’une licence qui appro-
fondissent également la connaissance 
de leur discipline (histoire et philologie, 
lettres, archéologie, etc.), afin de les 
doter de la double compétence indis-
pensable pour mener, de manière auto-
nome, des recherches s’inscrivant dans 
le champ des humanités numériques et 
computationnelles.

Admission
Le master s’adresse aux étudiants titu-
laires d’une licence dans les domaines 
suivants : humanités, histoire, philo-
logie, sciences du langage, mathéma-
tiques et informatique appliquées aux 
sciences humaines et sociales, philoso-
phie, sciences de l’homme, anthropolo-
gie, ethnologie.

Il est attendu des étudiants une affinité 
pour les outils numériques, mais l’entrée 
en première année n’exige pas le suivi 
préalable de formations en humanités 
numériques. Une entrée en deuxième 
année est possible pour des étudiants 
motivés, déjà titulaires d’un M1 et dis-
posant de connaissances de base dans 
le domaine des humanités numériques.

Master « Humanités 
					     numériques »
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Masters

Objectifs
Au-delà du spectre usuel des huma-
nités numériques, ce master s’inscrit 
résolument dans le tournant compu-
tationnel et l’exploitation des données, 
au service de l’élaboration de nouvelles 
connaissances dans les champs des 
sciences humaines et sociales. Il cu-
mule une formation exigeante en SHS, 
se fondant sur les enseignements des 
quatre établissements partenaires, avec 
une formation aux problématiques, mé-
thodes et outils utiles à la recherche et 
à l’analyse de données (algorithmique, 
méthodes quantitatives, modélisation, 
intelligence artificielle).

Débouchés
Résolument tourné vers la recherche, 
ce master vise avant tout à former des 
étudiants souhaitant placer leur par-
cours dans le contexte d’une poursuite 
en doctorat. Il a pour objet de leur don-
ner à la fois les compétences dans leurs 
disciplines et en méthodes numériques 
pour leur permettre de mener leurs re-
cherches de manière autonome.

Les débouchés visés sont ceux de la 
recherche et de l’enseignement supé-
rieur (chercheurs, ingénieurs de re-
cherche) et de l’expertise de données 
des sciences humaines et sociales.



L’École nationale des chartes et l’École 
normale supérieure ont ouvert à la 
rentrée universitaire 2016 un master 
d’histoire transnationale.

L’histoire transnationale, dont les 
problématiques recoupent celles de 
l’histoire globale, impériale, connectée, 
croisée et des transferts culturels, peut 
être définie comme une approche 
ouverte, qui s’efforce de questionner 
les cloisonnements et découpages 
habituels. L’histoire transnationale a 
pour objets privilégiés les mobilités 
et les circulations (d’hommes, d’idées, 
d’objets, de textes, d’œuvres d’art), 
l’histoire des mondialisations, des 
interactions et des connexions. 

Admission
Le master s’adresse en priorité à des 
étudiants titulaires d’une licence d’his-
toire ou d’histoire de l’art, mais peut 
également accueillir des étudiants ve-
nus d’autres disciplines.
Les inscriptions en M1 comme en M2 se 
font sur dossier auprès de l'ENS, dans la 
limite des places disponibles.

Débouchés
•	 Recherche universitaire (prépara-

tion du doctorat)  ;
•	 Métiers de l’enseignement ;
•	 Métiers de l’international (concours 

de cadre d’Orient, Ong, organisa-
tions internationales).

Master « Histoire 
transnationale »

Contenu
Un tronc commun permet aux étu-
diants d’acquérir références historio-
graphiques et outils méthodologiques. 
Une importance particulière est accor-
dée à la formation à la recherche en ar-
chives à l’échelle mondiale et aux huma-
nités numériques.
La spécialisation, à la fois géographique 
et thématique, est assurée par au moins 
deux séminaires spécifiques.
L’interdisciplinarité, à travers une offre 
de séminaires en anthropologie, his-
toire de l’art, sociologie, géographie, lit-
térature, philosophie, est un autre prin-
cipe structurant de la formation.
La dimension internationale est privi-

légiée. Les étudiants sont fortement 
encouragés à faire des séjours de re-
cherche sur leur terrain et à suivre un 
semestre dans une université parte-
naire à l’étranger proposant un cursus 
d’études transnationales (Berlin, Leip-
zig, Genève, Londres).
Les mémoires de recherche pourront 
porter sur toutes les périodes de l’his-
toire  ; sur l’histoire des espaces euro-
péens comme celle des espaces ex-
tra-européens  ; sur des thèmes variés 
(histoire des empires, histoire des cir-
culations, histoire des savoirs, histoire 
des arts visuels, histoire des frontières 
et des territoires).
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Doctorat
L’École participe à la formation doctorale en 
histoire, histoire de l’art, archéologie, droit et 
lettres. Ce doctorat, en trois ans, s’adresse à 
tout candidat, français ou étranger, titulaire 
d’un master obtenu à l’École ou dans un autre 
établissement.
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Les candidats au doctorat peuvent 
s’inscrire, selon leur choix et selon 
l’école doctorale à laquelle est rattaché 
leur directeur de thèse : l’école 
doctorale PSL ED 472, conjointe entre 
l’École pratique des hautes études et 
l’École nationale des chartes, qui couvre 
l’ensemble des disciplines présentes 
dans l’établissement ; l’école doctorale 
d’histoire moderne et contemporaine 
ED 188, conjointe entre Sorbonne 
Université et l’École nationale des 
chartes - PSL.

Doctorat sur 
travaux pour les 
conservateurs
Depuis la rentrée universitaire 2016, 
l’École des chartes délivre un doctorat 
sur travaux pour les conservateurs, 
dans le cadre de l’école doctorale 472 

de l’EPHE et de l’Université PSL (Paris 
Sciences & Lettres). Ce dispositif est, 
depuis 2019, élargi à l’école doctorale 
188 de Sorbonne Université.
Le dispositif s’applique aux conser-
vateurs du patrimoine et des biblio-
thèques (fonction publique de l’État ou 
fonction publique territoriale). D’une 
durée d’un an, ce doctorat permet à ces 
personnels scientifiques de formaliser 
et d’approfondir les recherches menées 
dans le cadre de leurs fonctions. 
Le conservateur sollicite son inscription 
en présentant un dossier de travaux 
(livres, articles, mémoires universitaires 
d’un niveau supérieur à un mémoire de 
M2… ), qui est soumis à deux rappor-
teurs extérieurs à l’École nationale des 
chartes. Il soutient son doctorat qui est 
constitué par son dossier de travaux 
et par un mémoire de synthèse de ses 
recherches, rédigé dans la durée d’ins-
cription en doctorat.

Doctorat
Quelques exemples de thèses 
soutenuessoutenues
•	 Du voyage à l’exploration. Les premières années du voyage de Carl Haller von Hal-

lerstein en Grèce (1810-1813)

•	 Le numérique en bibliothèque : naissance d’un patrimoine. L’exemple de la Biblio-
thèque nationale de France (1997-2019)

•	 Le charbon et l’escarbille : genèse et histoire du statut du personnel cheminot, de 
la seconde moitié du xixe siècle à la veille de la Seconde Guerre mondiale

•	 L’évolution de la politique d'archivage au Yémen : des origines (années 1960) 
jusqu’aux évolutions technologiques actuelles

•	 Habitat et art de vivre à Metz à l'époque gothique, le cas des chanoines (1200-
1550)

•	 Pour une histoire globale du manuscrit médiéval. Les manuscrits, leur décor et 
leur circulation aux premiers siècles du Moyen Âge

•	 L’État à la lettre. Institutions de l’écrit et configurations de la société administrative 
durant les guerres de religion (vers 1570 - vers 1610. Royaume de France)

•	 Le chapeau à Paris. Couvre-chefs, économie et société, des guerres de Religion au 
Grand Siècle (1550-1660)
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Formation 
continue
Le service de la formation continue conçoit 
une programmation de formations et de 
séminaires, tout au long de l’année, destinée 
aux professionnels des archives, des métiers 
du livre et du patrimoine, de l’enseignement 
supérieur et de la recherche. L’École accueille 
également un public de passionnés et d’engagés 
dans la valorisation des patrimoines, souhaitant 
approfondir leurs connaissances dans les 
spécialités de l’établissement.

L’équipe pédagogique est constituée des 
professeurs de l’École, de professeurs et maîtres 
de conférences, d’archivistes paléographes et de 
spécialistes extérieurs.
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Stages
Les stages sont organisés sous la forme 
de sessions de 1 à 3 jours.
À titre d’exemple :  l’héraldique, la sigil-
lographie et l’emblématique ; la paléo-
graphie (initiation) ; gérer un marché de 
numérisation des fonds patrimoniaux ; 
décrire ses fonds d’archives et de ma-
nuscrits en EAD ; les archives d’artistes : 
diversité des fonds, enjeux et dispositifs 
de valorisation ; les institutions et leurs 
archives ; éditer les documents d’ar-
chives médiévaux et modernes ; la ty-
pographie : histoire, usages, enjeux ; la 
restauration du papier ; la cartographie 
: évolutions historiques et techniques ; 
l’enluminure médiévale.

Séminaires
Des séminaires sont dispensés tout au 
long de l’année. À titre d’exemples : la 
paléographie (niveaux débutant, inter-
médiaire et avancé) ; l’ancien français 

par les textes  ; la généalogie (initia-
tion et approfondissement), faire des 
recherches en archives.

Formations 
diplômantes
Le master « Technologies numériques 
appliquées à l’histoire » est proposé 
en formation continue, ou au titre de 
la validation des acquis de l’expérience 
professionnelle (Vae).
La Vae est un dispositif qui permet de 
prétendre, sous certaines conditions, 
à « la validation des acquis de l’expé-
rience pour justifier de tout ou partie 
des connaissances, aptitudes et com-
pétences exigées pour l’obtention d’un 
diplôme ou titre délivré au nom de 
l’État ».
Elle est une voie d’obtention à part en-
tière d’un diplôme au même titre que la 
voie universitaire, l’apprentissage et la 
formation continue. En conséquence, 
avec la Vae, un diplôme n’est pas seu-

Formation continue lement la sanction d’un cycle de forma-
tion, mais est également celle d’un par-
cours professionnel.
La Vae est un droit ouvert à tous : 
agents publics, salariés (Cdi, Cdd, inté-
rimaires), professions libérales, deman-
deurs d’emplois, bénévoles.

Cours
Divers enseignements semestriels in-
clus dans la formation des futurs archi-
vistes paléographes ou dans le parcours 
des masters peuvent être suivis par des 
particuliers ou professionnels, à titre 
privé ou au titre de la formation conti-
nue prise en charge par leur employeur.
À titre d’exemples : l’édition des textes : 
généralités ; latin ; histoire de l’art 
contemporain ; histoire du livre impri-
mé (xve-xviiie) ; histoire des médias i : la 
presse écrite; histoire des médias ii : les 
sources audiovisuelles.

Formations  
à la demande
L’École nationale des chartes est en 
mesure de proposer à tout organisme 

public ou privé une offre personnali-
sée. L’organisme est ainsi associé à la 
conception, à l’organisation et à la défi-
nition des objectifs et contenus péda-
gogiques répondant à ses besoins.

À titre d’exemples :
•	 « Actualités de l’archivage élec-

tronique et développement de 
l’e-administration » (demande d’une 
collectivité territoriale) ;

•	 « Initiation au Web sémantique et à 
l’e-learning » (demande d’un service 
d’archives départementales) ;

•	 « Initiation à la TEI pour l’édition des 
sources historiques » (demande 
d’une UMR CNRS Université).

Pour toutes informations
Écrire à l’adresse formation.continue@
chartes.psl.eu ou consulter notre cata-
logue à la page www.chartes.psl.eu/fr/
formation-continue.
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Patrick Arabeyre 
Histoire du droit civil 
et du droit canonique

Olivier Guyotjeannin
... médiévales

Christine Bénévent
Histoire du livre

Frédéric Duval
Philologie romane

Katia Weidenfeld
Histoire du droit de 
l’époque contemporaine

Christophe Gauthier 
Histoire des industries 
culturelles et des 
médias

Patrick Arabeyre
Histoire de l’art 
du Moyen Âge

François Ploton-Nicollet
Histoire et tradition 
manuscrite des textes 
littéraires

Édouard Vasseur 
... contemporaines

Nathan Schlanger
Archéologie

Marc Smith
Paléographie

Jean-Baptiste Camps
Responsable du master
Humanités numériques

Gennaro Toscano 
Histoire des 
collections et du 
patrimoine

Olivier Poncet
... modernes

Corps enseignant
Histoire des institutions, diplomatique et archives ...

Olivier Canteaut
Histoire, diplomatique 
et archives médiévales

Emmanuelle Bermès
Responsable du master
Technologies num.
appliquées à l’histoire
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Une recherche 
en prise directe 
avec le patrimoine, 
les sciences 
de l’écrit 
et des médias.
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En lien avec les enseignements que 
dispense l’institution, la recherche à 
l’École nationale des chartes envisage 
l’écrit sous toutes ses formes, depuis 
les textes et documents anciens 
jusqu’à l’écrit contemporain nativement 
numérique, sans oublier les médias et 
sources visuels et audiovisuels, dans 
la perspective de leur compréhension, 
de leur préservation et de leur 
transmission. 

Elle accompagne la formation de per-
sonnels scientifiques qualifiés pour trai-
ter et exploiter les corpus nativement 
numériques ou numérisés ainsi que 
l’ensemble des données de la science 
dont la collecte, la pérennisation et la 

conservation à long terme doivent être 
assurées au nom de leur intérêt histo-
rique et heuristique. 
Elle considère les sources et les docu-
ments dans une perspective extensive  
et comparative, avec une attention par-
ticulière portée aux données visuelles, 
audio-visuelles, archéologiques, sé-
rielles et scientifiques. 

Recherche
Le Centre 
Jean-Mabillon
L’équipe de recherche de l’École, le 
Centre Jean-Mabillon (EA 3624), s’inscrit 
dans la tradition des savants de l’époque 
moderne, approfondit leurs méthodes 
de critique historique dans le monde 
contemporain et incarne la dimension 
collective, interdisciplinaire et interna-
tionale des activités de recherche dans 
le domaine des sciences historiques et 
philologiques telles qu’elles sont ensei-
gnées à l’École.

Les recherches s’orientent selon trois 
axes : 
1.	 Les cultures de l’écrit du Moyen Âge 

au xxie siècle ;
2.	 La genèse et la tradition du patri-

moine écrit : auteurs, relais et insti-
tutions ;

3.	 L’épistémologie et la normativité des 
éditions de textes et d’images à l’âge 
du numérique.

Pour en savoir plus : 
www.chartes.psl.eu/rubrique-centre-jean-
mabillon/centre-jean-mabillon
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Université PSL

L’École nationale des chartes est 
membre composante de l’Université 
PSL. Dans ce cadre, ses masters et son 
équipe d’accueil, le centre Jean-Ma-
billon, sont partie prenante de l’EUR 
Translitterae, portée par l’École nor-
male supérieure. 
Au sein de cette EUR, l’École s’engage  
dans plusieurs projets en humanités 
numériques.  

Dans le cadre, l’École porte également 
avec le centre Jean-Mabillon, l’ENS, et 
l’ITEM (Institut des textes et manus-
crits contemporains) un séminaire 
inauguré en 2019. Conçu comme un 
lieu d’échange entre chercheurs, res-
ponsables de fonds, chefs de projets 
impliqués dans des programmes d’édi-
tion électronique des sources, ce sémi-
naire, intitulé « Archives : laboratoire 

de méthodes », confronte les outils 
méthodologiques dédiés à l’étude des 
archives et des manuscrits produits 
dans le cadre d’un travail de concep-
tion intellectuel, littéraire, artistique. 
Faisant la part belle aux regards croisés 
et complémentaires de chercheurs et 
de conservateurs, il doit renforcer les 
synergies entre les différentes commu-
nautés représentées.
L’École est en outre représentée au sein 
du consortium des sept écoles réu-
nies dans le programme gradué Arts 
soutenu par PSL. Ce dernier consiste à 
concevoir et mettre en œuvre, au cours 
des dix prochaines années, une offre 
de formation à la recherche du Master 
au doctorat, en lien avec l’ENS Ulm, le 
CNSAD, l’ENSAD, la Fémis et l’ENSBA. 

Les propositions de l’École se déclinent 
autour des problématiques des arts, du 
patrimoine, des archives et des humani-
tés numériques. 
La direction de la recherche de l’École 
contribue également à l’animation du 
programme de recherche « Histoire de 

Environnement institutionnel la pédagogie de la création artistique », 
en lien avec le programme gradué Arts 
et l’équipe d’accueil de l’École, le centre 
Jean-Mabillon.

Site Richelieu
Conformément aux engagements pris 
lors des Assises de la recherche en 2018 
avec ses partenaires du site Richelieu, 
la Bibliothèque nationale de France 
et l’Institut national d’histoire de 
l’art, l’École nationale des chartes 
contribue à des projets de recherche 
conjoints, valorisant les ressources et 
les compétences des trois établisse-
ments et de leurs réseaux. Des ren-
contres permettent la mise en œuvre 
concrète de ce partenariat :

•	 Présentation aux conservateurs de 
la BnF du dispositif du doctorat sur 
travaux ;

•	 Organisation de journées de ren-
contre visant à développer des dy-
namiques de recherche sur des thé-
matiques communes ;

•	 Rencontre Campus, entre élèves et 
d’étudiants de l’École et représen-
tants des directions, départements 
et des services de la BnF et de 
l’INHA en vue d’informer ces futurs 
jeunes chercheurs sur les fonds, les 
collections et les programmes de 
recherche de nos partenaires, afin 
d’éclairer leurs choix de sujets de 
thèse, de stages voire d’orientation 
professionnelle ;

•	 En outre, les trois établissements, 
en partenariat avec l’Institut alle-
mand d’Histoire de l’art, l’uni-
versité Sorbonne Université et 
l’École polytechnique fédérale 
de Lausanne sont engagés dans le 
projet Histoire du quartier Richelieu.
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Ayant intégré depuis septembre 2019 
de nouveaux espaces dédiés à la re-
cherche sur le Campus Condorcet, 
l’École nationale des chartes et son 
équipe d’accueil le Centre Jean-Mabillon 
sont d’ores et déjà impliqués dans plu-
sieurs projets portés dans ce cadre, en 
particulier sur deux volets importants 
que sont les éditions et le numérique.

Depuis la fin de l’année 2019, l’École est 
membre de la Fondation des sciences 
du patrimoine. Elle a ainsi rejoint une 
communauté d’établissements dédiés 
à la conservation du patrimoine, à l’en-
seignement et à la recherche dans ce 
domaine, avec laquelle elle est amenée 
à développer plusieurs projets à carac-
tère fortement interdisciplinaire.

C’est à ce titre que l’’École nationale 
des chartes participe à l’Équipex + 
Espadon, porté par la Fondation des 
sciences du patrimoine. 

L’École a soutenu l’initiative portée par 
le CNRS en faveur de la création d’un 
nouveau DIM : PAMIR (Patrimoines 
matériels – innovation, expérimen-
tation et résilience). Cette entreprise 
a été couronnée de succès en 2022, 
et le Centre Jean-Mabillon rejoint les 
équipes membres du DIM, dont la spé-
cificité et l’ambition première consistent 
dans la relation qu’ils visent entre insti-
tutions patrimoniales, laboratoires de 
recherche, initiatives publiques et pri-
vées, autour d’une connaissance renou-
velée, ouverte et inclusive des objets et 
des collections du patrimoine.

L’École nationale des chartes et le 
centre Jean-Mabillon sont membres du 
Labex HaStec (Histoire et anthro-
pologie des savoirs, techniques et 
croyances). 

Cette insertion permet le développe-
ment de projets de grande qualité dans 
le domaine des sciences historiques, au 
cœur des disciplines étudiées à l’École. 
Dans HaStec, le Centre Jean-Mabillon 
pilote des projets axés principalement 
sur les cultures savantes numériques

Le centre Jean-Mabillon est membre du 
nouvel Équipex Biblissima+, qui vise 
notamment le développement d’outils 
dédiés aux chaînes de traitement du 
texte au service de la connaissance du 
patrimoine écrit ancien et des collec-
tions patrimoniales..
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Deux maisons 
d’édition
Les éditions de l’École et du CTHS publient une 
trentaine d’ouvrages par an qui s’inscrivent 
dans l’actualité de la recherche. Qu’il s’agisse 
de monographies, de livres collectifs issus 
de rencontres scientifiques, d’ouvrages 
méthodologiques ou d’instruments de 
recherche, ces ouvrages constituent un fonds 
de référence dans des disciplines variées des 
sciences humaines et sociales (archéologie, 
histoire, histoire de l’art, histoire du droit, 
histoire du livre, paléographie…).
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Éditions
de l’École
L’École mène une politique éditoriale ori-
ginale en sciences humaines et sociales, 
reflet de la diversité de ses enseigne-
ments et domaines de spécialité. Elle 
présente aujourd’hui un catalogue de 
près de 300 titres, sous forme imprimée 
ou numérique, qui se répartissent dans 
les différentes collections existantes : 

•	 les « Magister », collection de 
manuels destinée à proposer des 
ouvrages de référence dans des 
disciplines au cœur des spécialités 
de l’École (paléographie, philologie, 
diplomatique, histoire du droit, his-
toire du livre, histoire de l’art…) ;

•	 les « Mémoires et documents », 
qui rassemblent des monographies 
issues notamment de thèses d’an-
ciens élèves ; 

•	 les « Études et rencontres », résul-
tats de recherches collectives ; 

•	 les « Matériaux pour l’histoire », 
collection grand format constituée 
de volumes abondamment illustrés ;

•	 les « Études et documents pour 
une Gallia Pontificia  », publiés 
conjointement avec l’Institut histo-
rique allemand de Paris.

À cela s’ajoutent des ouvrages hors sé-
rie ou en coédition, ainsi que le recueil 
annuel des « Positions des thèses 
soutenues par les élèves pour obtenir 
le diplôme d’archiviste paléographe » 
(https://theses.chartes.psl.eu).

Ces ouvrages sont diffusés par FMSH-
Diffusion, notamment par l’intermé-
diaire du Comptoir des presses d’uni-
versités. En outre, les éditions de l’École 
sont également présentes, depuis 2018, 
sur la plateforme OpenEdition Books, 
avec une quarantaine de titres dispo-
nibles en libre accès au format HTML. 

Politique éditoriale Éditions 
du CTHS 
Les Éditions du CTHS ont un catalogue 
riche de plus de 1 500 titres et publient 
une vingtaine de nouveautés par an 
dans de nombreuses disciplines : ar-
chéologie, ethnologie, géographie, his-
toire, histoire de l’art. 

Essais, études monographiques, ins-
truments de recherche, actes de col-
loques, ses ouvrages constituent une 
bibliothèque de référence en sciences 
humaines.

La politique éditoriale est définie par 
une commission de publication compo-
sée de représentants des 255 membres 
du Comité. 12 collections, dont cer-
taines en coédition (INHA, MEAE), ac-
cueillent les manuscrits sélectionnés.

Les livres sont en vente en librairie ou 
peuvent être commandés sur le site 
internet du CTHS. Des éditions numé-
riques sont disponibles sur les plates-
formes OpenEdition Books et Persée, 
où près de 200 recueils d’actes du 
Congrès national des sociétés histo-
riques et scientifiques sont librement 
accessibles.
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L’École des chartes met en ligne depuis 
2002 des réalisations scientifiques sous 
forme numérique dans la collection 
des « Éditions en ligne de l’École des 
chartes » (Elec : elec.enc.sorbonne.fr).

Elec réunit des répertoires, des bases 
de données, ainsi que des éditions de 
textes. Cette collection est complétée 
par :
•	 des corpus textuels mis en ligne à 

des fins de recherche, sans inter-
vention éditoriale de l’École des 
chartes ;

•	 des réalisations à finalité pédago-
gique, disponible sur le site The-
leme ;

•	 un espace de présentation des dif-
férents outils et méthodes informa-
tiques développés par l’École des 
chartes.

Exemples de répertoires et bases des 
données disponibles :
•	 le Dictionnaire topographique 

de la France réalisé en partenariat 
avec le Cths et les Archives natio-
nales : dicotopo.cths.fr ;

•	 le Répertoire des architectes dio-
césains du xixe siècle et du début 
du xxe siècle ;

•	 le Dictionnaire des imprimeurs-
lithographes du xixe siècle ;

•	 dans le cadre du projet Esprit des 
livres, la base de données des cata-
logues de ventes de livres à l’époque 
moderne ;

•	 sous le nom de Miroir des clas-
siques, le répertoire des traduc-
tions vernaculaires médiévales 
d’œuvres antiques.

Ressources numériques Parmi les éditions de textes disponibles 
(documents d’archives, actes diploma-
tiques, textes liturgiques…) :
•	 les cartulaires numérisés d’Île-de-

France ;
•	 le Sanctoral du lectionnaire de l’of-

fice dominicain ;
•	 l’Édit de Nantes et ses antécédents
•	 les Procès-verbaux de la Commis-

sion des monuments historiques 
(1848-1950) ;

•	 les carnets de prison d’Henri Deles-
cluze à Belle-Île (1851-1853) ;

•	 les notes de Pierre Christofle, no-
taire du Châtelet d’Orléans (1437) ;

•	 les principales sources écrites et ico-
nographiques concernant la restau-
ration de l’église parisienne de Saint-
Germain-des-Prés au xixe siècle.

Les positions de thèse des élèves et 
autres dossiers pédagogiques :
•	 les positions de thèse publiées de-

puis 1849 sont consultables en ligne 
(https://theses.chartes.psl.eu) ;

•	 rubrique Theleme (theleme.enc.

sorbonne.fr) : cours d’introduction, 
bibliographies et dossiers com-
mentés permettant de s’initier à 
différentes méthodes de traitement 
des sources historiques autour 
d’exemples concrets.

La mission projets numériques de 
l’École des chartes met encore à dispo-
sition des chercheurs des ressources 
pour le traitement automatique des 
langues anciennes (latin médiéval et 
ancien français notamment) : Deucalion 
pour la lemmatisation et Pyrrha pour la 
correction collaborative des corpus lem-
matisés. Toutes ces applications sont 
accessibles en ligne : dh.chartes.psl.eu. 
Leur code source ainsi que l’ensemble 
des sources XML/TEI sont partagés sur 
la forge Github de l’École des chartes : 
https://github.com/chartes.
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L’École nationale 
des chartes dans 
le monde
L’École nationale des chartes est présente depuis 
plusieurs décennies à l’international, via des 
dispositifs visant l’échange d’expertises dans le 
domaine des sciences auxiliaires de l’histoire. 
Mais c’est depuis 2016-2017 qu’elle entreprend 
une véritable internationalisation du parcours 
scolaire des archivistes paléographes grâce à 
la création d’un stage à l’étranger des élèves 
de quatrième année. En outre, elle se dote à 
partir de cette date d’objectifs stratégiques 
de développement à l’international dans les 
domaines de la formation et de la recherche.
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Depuis 2016, l’École s’engage dans 
le renforcement de ses actions de 
coopération en direction des pays 
africains, tout particulièrement 
en sciences des archives. L’École 
nationale des chartes s’associe à 
l’université Cheikh Anta Diop de 
Dakar (École des bibliothécaires, 
archivistes et documentalistes) et 
à l’université Senghor d’Alexandrie 
pour développer une série d’actions en 
faveur des formations diplômantes en 
sciences des archives en Afrique.

Afin de renforcer la capacité d’action 
et d’intervention des archives et des 
archivistes en Afrique et de développer 
des formations diplômantes adaptées 
aux besoins du secteur de l’emploi 
public et privé ainsi que des institutions 
de recherche, l’École des chartes est 
à l’origine d’un réseau de partenaires 

issus d’établissements d’enseignement 
supérieur, d’institutions patrimoniales 
et de représentants du tissu associatif 
national et international.

Le programme mis en œuvre par le 
réseau à partir de 2021 vise à offrir des 
ressources en matière de formation 
(du conseil aux outils pédagogiques 
en passant par des ateliers pratiques, 
des chantiers-écoles ou de la mise en 
réseau) afin de renforcer le secteur 
professionnel des archives en Afrique. 
Le réseau met en place des actions 
de formation (initiale et continue), 
de recherche (soutien aux mobilités, 
cotutelles de thèse, etc.), de valorisation 
(événements scientifiques) permettant 
de favoriser les échanges et rencontres 
panafricaines sur la question centrale 
des archives.

Les Archives au service
des sociétés africaines Ces activités sont menées en 

concertation avec diverses institutions 
partenaires afin d’amplifier et de 
consolider un consortium international 
et de favoriser les synergies entre des 
projets existants dans le domaine des 
archives et du patrimoine écrit africain.

Les activités du réseau en 2021 sont 
soutenues par le ministère français 
de l’Europe et des Affaires étran-
gères (opérateur FEI), dans le cadre 
d’ADESFA II, par l’Institut français, 
dans le cadre de la Saison Africa 2020, 
et par l’École universitaire de recherche 
Translitterae.

Pour plus d’informations : 
https://archivafrique.chartes.psl.eu
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Depuis septembre 2017, l’École 
porte la responsabilité administrative 
et pédagogique d’un master PSL 
en humanités numériques orienté 
recherche. La même année, l’École a 
ouvert un service dédié aux projets 
numériques afin de faire accompagner 
par des développeurs les projets de 
recherche des professeurs et chercheurs 
associés. Ces redéploiements s’appuient 
sur l’expertise acquise depuis près de 
20 ans au sein de l’École et notamment 
sur le socle de formations d’un master 
professionnalisant aujourd’hui réputé, 
le master « Technologies numériques 
appliquées à l’histoire » au sein 
duquel des stages à l’étranger sont 
régulièrement proposés. 

Ce master s’est depuis plusieurs années 
internationalisé via un partenariat avec 
l’Université de Montréal (UdeM) et 
son École de bibliothéconomie et des 
sciences de l’information (EBSI). Un 
accord particulier avec l’EBSI offre aux 
étudiants de master de l’École nationale 
des chartes la possibilité d’y étudier 
une année et d’obtenir la « maîtrise 
en science de l’information », diplôme 
reconnu par l’American Library 
Association et ouvrant accès au 
marché du travail nord-américain. Les 
étudiants canadiens peuvent effectuer 
le master de l’École nationale des 
chartes dans les mêmes conditions.

Consolider et amplifier 
les partenariats

En outre, l’École est liée par un accord-
cadre avec l’Université des Sciences 
humaines de Russie, autour d’un 
double diplôme de master délivré aux 
étudiants français et russes. Les modali-
tés de renouvellement de ce partenariat 
sont aujourd’hui à l’étude, la convention 
arrivant à échéance en octobre 2021. 

Enfin, les liens avec les partenaires eu-
ropéens en Humanités numériques se 
renforcent à travers la préparation d’un 
double diplôme, adossé au master « 
Humanités numériques », avec l’Uni-
versité de Pise, dont l’année universi-
taire 2022-2023 devrait être le point de 
départ. Ce nouveau partenariat s’inscrit 
plus largement dans le cadre d’un dia-
logue ininterrompu avec le pôle pisan, 

dont la Scuola normale superiore, 
partenaire historique de l’Ecole, notam-
ment dans le domaine des Humanités 
numériques. 

De nouvelles perspectives de dévelop-
pement dans ce champ se font jour 
pour les projets conjoints des deux éta-
blissements dans le cadre de l’Univer-
sité européenne EELISA, dont Paris 
Sciences & Lettres est membre.
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Elèves 
et étudiants
La formation d’archiviste paléographe 
comporte un stage obligatoire de 2 à 3 
mois à l’étranger dans une institution 
culturelle (archives, bibliothèques, 
musées). Chaque année, une vingtaine 
de prestigieux partenaires institution-
nels culturels de l’École, répartis dans le 
monde entier, accueillent des élèves. 
Les élèves archivistes paléographes 
peuvent également effectuer de courts 
séjours de recherche à l’étranger 
pour la consultation de sources dans 
le cadre de leur recherche en thèse 
d’École. L’École prend en charge une 
partie des dépenses liées à ce séjour. 

Les étudiants de master 2 peuvent éga-
lement effectuer leur stage obligatoire à 
l’étranger (de 3 à 4 mois pour le master 
TNAH et d’1 mois pour le master HN). 
Ce stage ouvre droit à l’aide à mobilité 
du programme Erasmus+.

Toutes les formations proposées par 
l’École nationale des chartes – diplôme 
d’archiviste paléographe, master et 
doctorat, sont ouvertes à des étudiants 
étrangers, selon des modalités propres 
à chaque diplôme. 

Encourager les mobilités
Jeunes 
chercheurs
Le programme de bourse Jean-
Jacques Ampère permet d’accom-
pagner et d’encourager les mobilités 
des jeunes chercheurs, en leur offrant 
la possibilité de courts séjours de re-
cherche ou de colloques à l’étranger. Les 
dispositifs de co-tutelles permettent en 
outre d’accroître l’internationalisation 
des parcours doctoraux. 

Chercheurs 
et professeurs
Depuis 1984, l’École et la Newberry 
Library, à Chicago, sont liées par une 
convention pour proposer une bourse 
de mobilité. La Newberry Library est 
l’une des principales bibliothèques de 
recherche privée et indépendante au 
monde qui encourage le développe-
ment des sciences humaines, en parti-

culier l’histoire et la littérature culturelles 
américaines et européenne. The École 
nationale des chartes Fellowship 
récompense ainsi chaque année deux 
chercheurs, chacun retenu par l’une des 
institutions membres, avec une bourse 
de recherche équivalent à 2 500 dollars 
américains, pour leur permettre d’effec-
tuer pendant quelques mois un projet 
de recherche. 

L’École des chartes bénéficie d’un pro-
gramme de professeurs invités qui 
permet l’accueil annuel de plusieurs 
enseignants-chercheurs étrangers.
Leurs interventions concernent des 
enseignements de l’établissement, mais 
prennent aussi la forme de participation 
à des séminaires ou de conférences pu-
bliques. 

L’Ecole et ses services assurent en outre 
une veille des financements proposés 
sur appel afin de financer les projets, in-
ternationaux comme nationaux, de ses 
chercheurs et jeunes chercheurs.
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La bibliothèque
Considérée par les chercheurs comme un 
des grands atouts de l’établissement, la 
bibliothèque, créée en 1846, possède de 
considérables ressources documentaires 
dans les secteurs de recherche privilégiés par 
l’École. Elle a obtenu le label national CollEX, 
« Collections d’Excellence pour la recherche », 
pour ses collections en « Sources et méthodes 
pour l’histoire de France ».

Membre du réseau des bibliothèques et 
musées de l’Université PSL et voisine de la 
Bibliothèque nationale de France et de la 
bibliothèque de l’Institut national d’histoire de 
l’art, la bibliothèque de l’École contribue à la 
constitution d’un pôle scientifique à visibilité 
internationale dédié aux sciences de l’érudition 
et au patrimoine.
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Domaines 
d’excellence
Les collections de la bibliothèque se 
sont formées autour des enseigne-
ments dispensés par les professeurs, 
en intégrant les évolutions récentes 
liées au développement des humanités 
numériques. Les domaines d’excellence 
sont la codicologie, la bibliographie et 
l’histoire du livre, la paléographie, la di-
plomatique, l’archivistique, les sources 
de l’histoire de France, la philologie la-
tine et romane, l’histoire du droit et des 
institutions, l’archéologie médiévale et 
l’histoire de l’art.

Pour les ouvrages anciens, mais éga-
lement pour les domaines d’édition les 
plus pointus, la bibliothèque s’enrichit 
au fil des années grâce aux dons des 
anciens élèves, tels que Eugène Lefèvre-
Pontalis, Régine Pernoud, Guy Beau-
jouan, Robert-Henri Bautier, Georges 
Tessier, Henri-Jean Martin... mais aussi 
d’universitaires comme Philippe Mé-
nard et Léon Pressouyre.

Au service
des chercheurs
Fait singulier et rare pour une biblio-
thèque d’étude et de recherche, la  
bibliothèque de l’École offre un accès 
libre à la quasi-totalité des 145 000 vo-
lumes qu’elle conserve. 

Elle propose de nombreux services pour 
faciliter l’accès à la documentation : em-
prunt, renouvellement ou réservation 
d’ouvrages, suggestions d’achat en 
ligne, bibliographies, prêt entre biblio-
thèques, numérisation en libre service... 
Pour accompagner la rédaction des 
travaux de recherche, la bibliothèque 
organise des formations à la recherche 
documentaire, à l’utilisation des res-
sources électroniques et aux outils de 
publication en accès ouvert, dans le 
cadre des enseignements de l’École ou 
sur demande individuelle.

Bibliothèque Ressources 
numériques
La bibliothèque propose une vaste col-
lection de ressources électroniques en 
partenariat avec l’Université PSL, sur 
abonnement ou en accès ouvert : bases 
de données, dictionnaires et encyclopé-
dies, plateformes de revues et de livres 
numériques, accessibles sur tous les 
postes de la bibliothèque et à distance 
pour les publics de l’École.

Elle met en valeur les documents les plus 
remarquables à travers sa bibliothèque 
numérique, à l’exemple des tirés-à-part 
et du fonds Casati, constitué d’environ 
70 ouvrages anciens légués à l’École 
dans les années 1880 par Claude-Marie 
Casati, archiviste paléographe et auteur 
de nombreux articles sur l’art primitif en 
France, sur l’Italie, l’Orient et surtout sur 
le droit et l’archéologie étrusques.

Si les thèses pour le diplôme d’archi-
viste paléographe sont conservées 
aux Archives nationales, l’École diffuse 
en ligne les positions de thèse depuis 
1849 et poursuit une importante opéra-
tion de numérisation et de valorisation 

en ligne des thèses, depuis les thèses 
manuscrites anciennes jusqu’aux tra-
vaux des promotions les plus récentes 
(https://bibnum.chartes.psl.eu/s/thenca).

La bibliothèque accompagne enfin la 
diffusion en accès ouvert des publica-
tions des chercheurs de l’École, à tra-
vers le portail HAL-ENC créé en 2020. 

L’outil de découverte ChartExplore per-
met de rechercher facilement dans 
toutes les ressources documentaires, 
imprimées et numériques de l’École, à 
partir d’une interface unique : catalogue 
de la bibliothèque, ressources électro-
niques sur abonnements, ressources en 
accès ouvert, bibliothèque numérique, 
thèses d’École sur le site ThENC@, pu-
blications en archive ouverte sur HAL-
ENC, catalogue CALAMES-ENC...

Informations 
pratiques
12, rue des Petits-Champs, 75002 Paris 
(+33) 1 55 42 88 69
catalogue.chartes.psl.eu
bibliotheque@chartes.psl.eu
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Colloques
Acteur important dans l’organisation de 
colloques nationaux et internationaux, 
l’École nationale des chartes organise 
ou accueille dans ses locaux des col-
loques, des journées d’étude et des 
conférences placés sous la direction ou 
avec la participation de ses chercheurs. 
Divers séminaires de recherche sont 
également organisés en partenariat 
avec d’autres institutions.

Rendez-vous 
de l’histoire
L’École participe chaque année aux 
Rendez-vous de l’histoire à Blois.

Manifestations scientifiques

Conférences 
grand public
Par ailleurs, et pour un large public, 
l’École propose en salle Léopold-Delisle 
quatre cycles de conférences données 
par des personnalités françaises ou 
étrangères :
•	 « Les Mardis de l’École des 

chartes », événement régulier 
consacré à l’actualité éditoriale des 
chartistes, les « Mardis » se veulent 
le cadre d’une rencontre et d’un 
débat entre un auteur chartiste et 
un « discutant », collègue chercheur 
partageant des centres d’intérêts 
communs. L’objectif, avec la partici-
pation du public, est d’en présenter 
les thèses, d’en évoquer la genèse 

et d’en discuter le contenu, afin d’en 
proposer une lecture originale et 
dynamique ;

•	 « Quatrième de couverture », 
cycle éditorial présentant les nou-
velles publications des deux grands 
éditeurs scientifiques que sont 
l’École nationale des chartes et le 
Cths ;

•	 « Les grandes voix », faire parler les 
maîtres des sciences humaines et 
sociales, tel est l’objectif de ce cycle 
de conférences qui concilie le travail 
d’historien avec une démarche her-
méneutique.
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Siège

CTHS

Urfist

Centre Jean-MabillonUn campus au cœur de Paris 
Située à proximité de la Bibliothèque nationale 
de France, de l’Institut national de l’histoire de 
l’art, de l’Institut national du patrimoine, de l’École 
du Louvre, du ministère de la Culture, du service 
interministériel des archives et des Archives 
nationales dans le Marais, l’École nationale des 
chartes - PSL, installée au 65, rue de Richelieu, 
après cent-vingt ans (1897-2014) dans le palais de 
la Sorbonne, tient une place déterminante au cœur 
des institutions patrimoniales.

Le CTHS, institut rattaché à l’École, le Centre Jean-
Mabillon, laboratoire de recherche, et les éditions 
de l’École sont installés sur le Campus Condorcet 
(la Cité des humanités et sciences sociales), dans 
le bâtiment de recherche Nord, au 14, cours des 
Humanités, à Aubervilliers.Le CTHS, institut 
rattaché à l’École, et le Centre Jean-Mabillon, 
laboratoire de recherche, sont installés sur 
le Campus Condorcet (la Cité des humanités 

Espace « Richelieu »

Campus Condorcet
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Vie des élèves 
et des étudiants
L’École compte quatre initiatives d’élèves et 
d’étudiants :

•	 Le Bureau des élèves et des étudiants de 
l’École nationale des chartes (BD2E) ;

•	 L’association des diplômés et étudiants du 
master de l’École (Ademec) ;

•	 Queerinal, association LGBT+ de l’École 
nationale des chartes ;

•	 Les Chroniques chartistes, carnet de 
recherches collectif des élèves et des 
étudiants de master de l’École nationale des 
chartes.
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Élu chaque année, le bureau des élèves 
et des étudiants de l’École des chartes 
coordonne les différentes activités 
de la vie étudiante de l’établissement. 
Il est généralement composé de 
sept membres : président, secrétaire 
et vice-secrétaire, trésorier et vice-
trésorier, responsable des relations 
avec PSL et son adjoint. S’y ajoutent 
les responsables des clubs, avec 
lesquels sont organisées toutes les 
activités proposées, selon les envies et 
l’imagination des membres. Toutes les 
initiatives sont les bienvenues !

Les clubs, aux centres d’intérêt variés, 
sont les suivants : le club culture, le club 
archives, la Plume à chartes, le club ravi-
taillement, le club BD, le club jeux, jeux 
de rôle et jeux vidéo, le club soirées, le 
club randonnée et le club danse. Par ail-
leurs, la billetterie chartiste permet aux 
membres du BD2E de profiter de tarifs 
très avantageux à la Comédie fran-
çaise, à l’Opéra de Paris ou encore aux 
concerts de Radio France.

L’adhésion à l’association - selon des ta-
rifs différenciés - est ouverte à tous les 
élèves et étudiants de l’École et permet 
d’accéder à tous les clubs, ainsi qu’à la 
billetterie. Elle permet également de 
bénéficier d’un tarif préférentiel pour le 
bal de l’École, ainsi que pour l’achat de 
produits dérivés.

Pour contacter l’équipe du bureau :
bde@chartes.psl.eu

Le bal
Le bal est l’événement phare de l’année. 
Il se déroule au printemps et permet à 
l’École d’investir, le temps d’une soirée, 
un lieu patrimonial prestigieux. Ouvert 
à tous, il donne aussi l’occasion aux étu-
diants et professionnels du monde de la 
culture de se réunir dans une ambiance 
festive.
Ce bal permet à une équipe d’élèves et 
d’étudiants de première année, au nom 
du Bureau des élèves, de monter un 
véritable projet en équipe et de s’impli-

Bureau des élèves 
et des étudiants quer activement dans la vie de l’École.

Le Bureau des élèves et des étudiants 
bénéficie chaque année de la générosi-
té de mécènes et du soutien de l’École. 
Ils contribuent au lustre de ces soirées 
qui se tiennent dans des lieux remar-
quables de la capitale, comme le musée 
Carnavalet, la Bibliothèque nationale de 
France, les Archives nationales, le Club 
de la Maison de la Chasse et de la na-
ture, les Invalides, le Cercle national des 
Armées…

Le week-end 
d’intégration
Le week-end d’intégration (Wei) est or-
ganisé par une équipe de 1re année (AP 
et master). Les participants sont répar-
tis en équipes, ce qui permet à chacun 
de découvrir ses camarades et de ren-
forcer la cohésion. Au programme de ce 
week-end à la campagne : activités de 
plein air, jeux culturels, « petit théâtre », 
mais aussi les festivités de rigueur, pour 

tenter de remporter le titre de meilleure 
équipe du Wei. S’il est destiné en priorité 
aux nouveaux arrivants, cela n’empêche 
en rien les vétérans de revenir chaque 
année ! Le BD2E, grâce au soutien de 
l’École, fait en sorte que le week-end 
soit d’un prix accessible pour tous.

Le service 
transcriptions
Le service transcriptions met en rela-
tion des particuliers, en proie aux dif-
ficultés de la paléographie, avec des 
élèves archivistes paléographes, qui 
réalisent contre rémunération des tra-
vaux de transcription, de traduction ou 
de recherches archivistiques. Le devis 
est établi par les élèves responsables 
du service, en accord avec le comman-
ditaire.
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Queerinal
Queerinal est l’association LGBT+ de 
l’École nationale des chartes, régie par 
la loi de 1901.
L’association marche dans les pas du 
club ENCyclios, créé par une coura-
geuse génération à l’École des chartes 
en 2013 et qui souhaitait garantir un 
lieu d’inclusion et de partage. En dis-
cussion depuis l’année 2018, Queerinal 
a officiellement vu le jour le 1er février 
2019.
Sous ce drapeau, nous entendons 
représenter et défendre les élèves et 
étudiant(e)s par et pour qui l’association 
a été créée. Nous souhaitons apporter 
plus de visibilité et de cohésion aux mi-
norités sexuelles et de genre au sein de 
l’École, de la communauté PSL comme 
à l’extérieur.

Dans la poursuite de ces engagements, 
nous organisons des réunions et ren-
contres, mais aussi des soirées et sor-
ties. Nous poursuivons la lutte pour une 
meilleure représentation LGBT+, celle 
des individus, mouvements et combats, 
dans l’histoire ainsi que les archives. Les 
réunions sont ouvertes à tout membre 
du corps étudiant, administratif ou en-
seignant de l’École.

Contact avec Queerinal
65, rue de Richelieu, 75002 Paris
queerinal.chartes@gmail.com
L’actualité de nos rendez-vous est à re-
trouver sur nos pages Facebook 
(Queerinal) et Twitter (@queerinal)

Associations
Les Chroniques 
chartistes
Les Chroniques chartistes est un carnet 
de recherche collectif des élèves et des 
étudiants de master de l’École nationale 
des chartes, débuté à l’été 2015 et hé-
bergé sur la plateforme hypotheses.org. 
L’objectif est de valoriser les travaux des 
élèves, des étudiants et des doctorants 
à travers la publication de présentations 
de leurs recherches personnelles en 
histoire et en histoire de l’art, d’articles 
sur les institutions culturelles et patri-
moniales, avec une attention particu-
lière aux sources de l’histoire.

Contact avec Chroniques chartistes
65, rue de Richelieu, 75002 Paris
chroniques.chartistes@chartes.psl.eu
L’actualité des Chroniques chartistes est 
à retrouver sur les pages Facebook 
(Chroniques chartistes) et Twitter 
(@cchartistes).
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Alumni
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d'archiviste 
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Créée en 1839, la Société de l’École des 
chartes, reconnue d’utilité publique, 
rassemble des anciens élèves de l’École, 
qu’ils soient archivistes paléographes 
ou issus des autres filières. Ses missions 
sont diverses :

•	 publier la Bibliothèque de l’École des 
chartes, revue semestrielle, tribune 
de la recherche chartiste ;

•	 rassembler et représenter l’en-
semble des diplômés et des élèves 
de l’École nationale des chartes ; 

•	 promouvoir leurs intérêts scienti-
fiques et professionnels communs

•	 animer le réseau (annuaire des ar-
chivistes paléographes, réunions 
amicales…) ;

•	 soutenir la direction de l’École dans 
sa politique de développement, en 
France et à l’étranger ;

•	 soutenir par des prix et des sub-
ventions la publication des travaux 
des élèves et anciens élèves, dans 
les collections de l’École ou chez 
d’autres éditeurs.

Des prix sont remis chaque année aux 
élèves ayant soutenu leur thèse :

•	 le prix Auguste-Molinier, qui ré-
compense chaque année la meil-
leure thèse de la promotion ;

•	 le prix Léopold-Delisle, décerné 
au major d’une promotion quand 
celui-ci n’est pas lauréat du prix Au-
guste-Molinier ;

•	 le prix Madeleine-Lenoir, qui ré-
compense un travail de qualité et 
apporte une subvention à sa publi-
cation.

Société de l’École des chartes
Ces prix s’ajoutent au prix Lasalle-Ser-
bat que l’École décerne pour récom-
penser la meilleure thèse en histoire de 
l’art.

Pour plus d’informations ou pour ad-
hérer à la Société de l’École des chartes :
http://www.chartes.psl.eu/rubrique-so-
ciete-ecole-chartes/societe-ecole-chartes

Contact : societe.ecoledeschartes@
gmail.com

Société 
d’entraide
Depuis la fin du xixe siècle, la Société 
d’entraide a pour objectif de venir en 
aide aux élèves ou anciens élèves de 
l’École et à leurs familles. Cette aide 
sur mesure, confidentielle, consiste en 
soutiens financiers, prêts à taux 0 %, 
compléments de bourse, soutien moral, 
mise en relation avec des confrères, 
aide pour trouver des stages…

La Société d’entraide fonctionne grâce 
à la générosité de ses  250  donateurs. 
Comme pour toute association recon-
nue d’utilité publique, tout don ouvre 
droit aux particuliers à une déduction 
fiscale de 66%, dans la limite de 20% du 
revenu imposable. 
Les dons sont reçus par chèque postal 
(CCP 33 56 46 N Paris) ou bancaire, li-
bellé à l’ordre de la Société d’entraide et 
adressé au siège de la Société (65, rue 
de Richelieu / 75002 Paris). 

Pour plus d’informations : 
https://www.chartes.psl.eu/fr/rubrique-
societe-ecole-chartes/societe-entraide-
ecole-nationale-chartes
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L’Ademec (Association des Diplômés 
et des Étudiants des Masters de 
l’École des chartes) a pour mission 
de développer des liens de solidarité 
entre les membres de l’association, de 

promouvoir les compétences acquises, 
de faciliter l’insertion des jeunes 
diplômés des masters « Technologies 
numériques appliquées à l’histoire » 
et « Humanités numériques », et 
d’entretenir des relations avec le monde 

professionnel et associatif, au niveau 
national et international. 

Elle organise notamment, avec le 
soutien de l’École, une journée annuelle, 

occasion de rencontres croisées entre 
étudiants et professionnels diplômés 
du master. Ces échanges, qui se 
concrétisent tout au long de l’année, 
– dans le cadre d’ateliers mensuels 

Ademec

ouverts à tous – de parrainage ou de 
visites sur site, permettent de profiter 
du retour d’expérience d’un ancien sur 
une institution, un projet ou encore un 
outil numérique qu’il a pu découvrir et 
expérimenter dans l’exercice de son 
activité professionnelle ou lors de ses 
recherches. 

L’Ademec joue aussi un rôle de veille do-
cumentaire scientifique et profession-
nelle sur son site Internet, ainsi que sur 
les réseaux sociaux, en postant réguliè-
rement des offres d’emploi, des actuali-
tés culturelles sur le monde des biblio-
thèques, des archives, des musées et 
du numérique en général. 

Une journée d’étude biannuelle est 
enfin l’occasion de valoriser les compé-
tences et la formation des diplômés des 
masters auprès d’un plus large public.

L’association est attentive à toute initia-
tive ou participation visant à améliorer 
son offre et accueille tous les volon-
taires désireux d’assurer une veille tou-
jours plus complète et utile. 

Contact avec l’Ademec
65, rue de Richelieu, 75002 Paris
ademec.association@gmail.com
www.ademec.com (via le formulaire de 
contact)
Twitter : @ademec_enc
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Depuis 200 ans 
au service 
de l’histoire 
et du patrimoine

65, rue de Richelieu,
F-75002 Paris
T +33 (0)1 55 42 75 00
communication@chartes.psl.eu
www.chartes.psl.euSe
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